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	Pour Louis Piollet, qui m’a appris à lire ;


	Pour Lison et Merlin.







 


	 


	 


	 


	 


	Conte de fée


	 


	 


	 


	Alice au pays des merveilles,


	Ulysse au pays des rois,


	L’un s’émerveille


	L’autre, c’est toi !









		 


		 


		 


		 


		 





	Sardines à l’huile


	 


	 


	 


	Elle a sorti son régime du placard


	Et son parasol


	Et son joli panier


	Il a plié ses bourrelets


	En quatre


	À la cave de son maillot de bain


	Ils ont étalé de la crème


	Partout


	Puis ils sont partis à la mer


	 


	Elle a rangé ses pieds


	Bien droits


	Sur sa serviette


	Et son voisin aussi


	Et leur voisine pareil


	Tout serrés 


	Tous ensemble ils ont branché


	L’interrupteur au soleil d’été


	 


	 


	Ahoût sur la plage


	C’est un peu comme


	Des sardines à l’huile


	Mais sans la boîte






		 


		 


		 


		 


		 


		La cigale et le persil


		 


		 


		 


		Un escargot de Bourgogne


		Fit halte en Provence


		À la fin de l’été.


		La cigale, fort mal lotie,


		Ne vit pas cela


		D’un très bon œil.


		Elle mangea l’escargot,


		Avec du persil,


		Et bâtit un mur,


		On ne sait jamais…


		La fourmi en fut fort aise


		Elle venait de se débarrasser,


		Du haut de sa tour d’ivoire,


		De la cigale et de l’intrus.


		 


		 


		Les riches ne sont jamais


		Les maçons de leur sûreté.





	






	




		 


		 


		 


		 


		 





	Caprice


	 


	 


	 


	La Terre rêvait d’être


	aussi grosse que la Lune.


	Elle tapa des mains,


	Frappa des pieds,


	Tant et si bien,


	Si fort,


	Que – ping-pong –


	Elle lui revint


	Et creusa sa bosse.


	 


	D’abord violette,


	Puis verte,


	Elle grossit,


	Grossit,


	Jusqu’à devenir bleue.




 


	 


	 


	 


	 


	Des astres


	 


	 


	 


	Une étoile dans la Voie lactée


	pensait, maussade,


	« quel désastre, quel désastre ! »
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